
L’Âne, le Cochon et le Coq 

Commandant Coq, posé sur son poteau,  

Se vantait d’avoir le chant le plus beau.  
Petit Cochon, dans la boue, se roulait,  

En entendant le Coq chanter.  

L’Âne, en percevant ce raffut assourdissant,  

Ne voulait plus y assister au premier rang.  

L’animal, tout en s’énervant péniblement,  
S’y rendit pour arrêter ce boucan.  

Quant à lui, le Cochon, tout aussi énervé,  

Rejoignit l’Âne pour oser se rebeller.  

Commandant Coq, les voyant arriver,  
De plus belle se mit à chantonner.  

L’Âne et le Porcin ne se laissèrent pas faire,  

Et pour avancer leur affaire,  

L’appâtèrent avec une amande nocive,  
Que la volaille picora sans récidive.  

Ainsi donc, il ne pouvait plus coqueliner, 

Et il regrettait de s’être vanté.  

Le fermier le captura pour le déjeuner. 

Les animaux s’en trouvèrent fort amusés. 

À vouloir faire le fanfaron, 

La Coq finit chapon 


